
Rapport d’activités 2017

 Les participants

Pour l'année 2016, 246 participants ont contribué à notre action, dont :
- 144 adhérents
- 83 parrains « collectifs »
- 163 donateurs

Grâce à notre fichier,  un réseau de 900 personnes environ est  tenu informé de notre
activité. 

La mobilisation en faveur du peuple népalais ne s’est pas arrêtée avec la fin de la recons-
truction. Les membres de l'association sont toujours actifs en organisant diverses manifes-
tations : courses, trails, conférences, diaporama ... 
Nicole remercie  pour  ces actions,  qui  permettent  non seulement de procurer des res-
sources financières, mais aussi de faire connaître et de développer l’association.

L’activité du Conseil d’Administration

Le Conseil s’est réuni trois fois :
- Le 2 avril à St Michel l’Observatoire avant l'assemblée générale le même jour
- Le 10 juillet à Aix en Provence, en présence de Catherine
- Le 22 octobre à Lyon
Nicole remercie Michèle et Jean Louis pour leur accueil et tous les membres pour leurs
déplacements et leur implication.

 Nos outils de communication

- Cette année encore, nos adhérents et amis ont été très régulièrement informés de nos
actions et de la vie à Samdo grâce au site internet. Merci à Jean Louis Rigot pour la
mise à jour très régulière.

-  La messagerie et la connexion internet avec le village nous permettent de travailler
efficacement malgré les distances.

- Quatre bulletins d’informations ont été publiés en 2016 et diffusés aux adhérents et
donateurs.  Ce  sont  47  bulletins  qui,  depuis  10  années,  écrivent  l'histoire  de
l'association.

- Le flyer est bilingue français/anglais depuis l’année dernière. La 4ème édition  intègre
nos nouvelles actions avec les villages Tamang 

- Pour sa 5ème année, le calendrier a toujours autant de succès : 200 exemplaires ont été
vendus, ainsi qu'une nouvelle série de cartes postales.

 Nos actions

a- Pour le village de Samdo  

- La scolarité au village

Douze enfants fréquentent l’école du village avec deux instituteurs salariés par SA : De-
chen et Nyima, épaulés parfois par deux instituteurs gouvernementaux ! 

Les quatre enfants kamis (les familles de forgerons, caste des intouchables) sont mainte-
nant bien intégrés à l’école de Samagaon et nous n’avons plus à financer leur scolarité.



C’est une réussite d’avoir intégré dans une scolarité normale ces enfants qui étaient tenus
à l’écart (ainsi que leurs familles) de la communauté villageoise.

- La scolarité à Katmandou

A Katmandou 21 enfants étudient  dans le même établissement :19 sont  à la Namgyal
School (équivalent à notre collège) et 2 sont à Gokarna School, qui est le lycée. Une belle
réussite avec des résultats très satisfaisants.
Deux enfants ont été choisis pour participer aux joutes oratoires à Darjeeling (voir bulletin
n° 46).

Hors périodes scolaires, nous hébergeons et encadrons 19 de ces enfants. L’ancien foyer
a été très abimé par le séisme et Catherine a dû en trouver un nouveau. C’est une maison
confortable, bien située près de l’école, dans le quartier de Swayambunath à Katmandou.  
Deux « didis » accompagnent les enfants. Nous avons dû nous séparer de Kalsang, et
c’est maintenant Seetal qui fait équipe avec Tenzing. Seetal habite dans le foyer avec sa
fille. 

- Les jeunes 

Ceux que nous appelons « les jeunes » sont, pour la plupart, de jeunes adultes qui ne ré-
sident plus de façon permanente au village. Grâce à la présence de Nyima Dorjee, notre
représentant officiel, ils bénéficient d’internet et du téléphone, ce qui leur permet de venir
régulièrement au village en soutien à leur famille.

- L’artisanat

Les femmes du village ont maintenant une boutique bien adapté dans leur nouvelle « mai-
son » où elles peuvent accueillir les trekkeurs. Elles ont souhaité vendre sur place.
Nous ne pouvons qu’encourager cette évolution car la vente des articles d’artisanat en
France représente une charge de travail importante pour la logistique. L'acheminement en
France repose sur la bonne volonté des trekkeurs de Catherine qui transportent les lots
dans leurs bagages et  doivent  ensuite les expédier  à  Nicole.  Elle-même doit  gérer  le
stock, les commandes et les envois avec un coût postal élevé !

Nous avons donc décidé de ne vendre qu’au Népal.
Catherine continuera à acheter pour ses clients et ses partenaires.

b- Pour le village de Magarsalu

En mai 2016, un an après le séisme, nous avons terminé la reconstruction de 34 maison
et la réparation (parfois très lourde) de 43 autres. Nicole remercie Françoise et Michel Bar-
barin, ainsi que Jean-Michel Aïo. C’est grâce à leur présence sur place pendant les tra-
vaux que ce projet a été réussi.

- L’assainissement des réseaux

L’année dernière nous avions décidé d’améliorer les systèmes d’alimentation en eau et
d’évacuation des eaux usées, qui présentaient des risques sanitaires importants.
Une conduite a été installée pour canaliser à l’extérieur du village les eaux usées qui
s’écoulaient, jusque-là, dans la zone de jeux des enfants.
Pour l’alimentation en eau potable, Michel propose un épurateur d’eau à installer sur la
cuve individuelle, dans chaque maison. L’étude n’est pas terminée et la réalisation est re-
portée en 2017.



- La scolarité
 

A l’occasion de nos missions à Magarsalu, nous avons constaté que les enfants de ce vil-
lage très pauvre ne suivent pas une scolarité normale. Inscrits à l’école du village ils res-
tent à la disposition des familles pour des travaux domestiques ou agricoles. C’est pour-
quoi l’Assemblée Générale de l’année dernière avait décidé de proposer aux parents de
scolariser leurs enfants dans une école de Katmandou. La proposition a été très bien ac-
cueillie et une liste de 11 enfants a été retenue par Catherine, en accord avec les parents
et les enfants eux-mêmes. Les âges vont de 9 à 14 ans. Ils feront leur rentrée scolaire à la
Grammar school à Katmandou, le 23 avril.
Magarsalu n’étant pas très éloigné de la capitale, il ne sera pas nécessaire de les héber-
ger pendant les vacances scolaires. Ils pourront rentrer chez eux en bus.
Au vu des faibles ressources des familles, nous avons décidé de prendre aussi en charge
l’achat  des uniformes, des livres et fournitures scolaires, les sorties et  le bus pour se
rendre à l’examen d’entrée et pour la rentrée. 
Plusieurs jeunes du village travaillent et habitent à Katmandou dans un quartier proche de
l’école. Ils pourront garder le contact avec les enfants.

Nous avons déjà une expérience réussie avec la scolarisation à Katmandou de la jeune
Rajana qui est parrainée par Françoise et Michel Barbarin. Après une première année sco-
laire, elle a fait de grands progrès et elle est très épanouie.


